
*&utc, t» Joysu 4'9.gé est tris 

Souf h i M n U i d«y«a tram-

verte, « qui donne uû aopeet funèbre, 
ULlUUlA» votante, MU. Ssmb.t, Vaillent, 
R H H r N W M , Dette*!. « eutree oelloett-
vists. qui n'avaient p u voté ta 1er tour vo
tant au eecaad. 

M Pierre flanc. A rappel de M » non, Mt 
applaudi de nefaveau. 

t ' . p p a est tarais* 4 e u b i ™ dix n i 
DUUf. 

. Js*. Camavd, 
4e B M W Mt appelé. 
. < M U K | l l « , U u » « , » t u 4 . Un 

Igùlm'r-Perier, l'onole du présl-

, M. Challemsl-Lacour, à 1 appel de ion nom, 
— d e » bulletin i H, Gavaud, eeeratalre 

" • - »»W«—1«. qui te M d w 

. Ceesatana vots suivi par le dépqté so-
CoutenL , 
•ta ee phtoo M. O V A M K , tut dM cit»q 
• - , et*. : Abeienttonl A l u la pej-

• i « w m * > i « « ! -

l Oupuy eet salué par q m Dupuy « t salué par quelques 
-ttone al'extrême-geuche. 

' _• crie - Et flérault-ftiobard f 
__ 9t, encore ua allemaotete appelé, 
eeeîebetisoa coatte le préildwee et le 

Lllitt dis rai autres pourIsa crimes 
j«r eux iMouvemeals divers). 

. le) vote de M. dt ».'/ctn«(Dease inaperçu. 
• a passe aa noin de M. rtemult-Kn'nard. 

I oae a l'extrt'uie-gsuciie. 
Jisot, — Et M. aèrault-Richardt 
ï ne rappelle t-m paeT Votre «Jeaion 

. r» Faite* le fueiller ! 
. — Oui, fuelllez-rr»ol cea gens-làl 

" a plna la droit d'être Ici que 

rMicAali». — Pi" 8 que dea gêna du : 
exnbre. Tua de canniUee 1 
t. atslierand. — Voue ne pouvez pas sup 

, député, 
'dtenl. — Il fn'* P a s été couvoqu 
jstsnesatre). 

itr (allarnaniat.) se répond pas a 

a/sales ûateade vota aana Incident. 
d'JÏMj7uer, en déposant son 
A. bas lea voleurs at las pana-

^ a (Agitation, bruit). 
M. de Baudry d'Alton se précipite à ai 

' aWiMaiMserxeiatasin. 
, /aurAl veto aana provoquer d'incident. 
, Canari est «lisent. Le scrutin eu ter 

a L e c o n t r e - a p p e l 

H. CHatlarnetlocOtir. — H » être procédé 
" ppel. 

:uf Lamyra de Ttlers, E m e t ___ 
_ i , turo, de Menllar, Henry-Maret, 
«Va», Mlrmeal. . 
«t. tocialittes, en choeur. Aller le chér
î t (Bruit) 

t, Aristide Rey, général Rlu, Sébline. 
I N C U a B N T 

' M. 4* iïoudr«-d?ai«on crie i la tribune 
Vlv» let F r e u d 4 bai la «république 1 vivo, 
l e r o i l . 

"aeuatre-eppel continue. 

Uatréaldeuee. 

C0MTB1-APPSL 
. pro< 

LeSetewi 
à S heure» II*. 

Il «réuni 841 votants, toit 8 de plus que la 
premier. 

l u e * r ô m v i l t a t » » 
Voici les résultais du second tour de «cru 

Un; 

Nombre de votants : 601 
Majorité absolue : 401 

Ont obtenu : 
M. Félix Faute . . . 430 
H H. Brisson S61 

M. Félix Faure es t élu 
F i n «le l a a é u n e e 

La aénnee eat reprisa à 7 h. 20. Au mlllen 
d'un silence profond, le président dit : Volai 
te scrutin. 

TUMULTE 
Mail dés qu'il a prononcé !» nom dt M 

Félix Faure, uu violent tumulte M produ i i 
g»«oh«. L M IOC allâtes debout, gesticulent, 
criant : A ba. l«s voleurs' A b u le» fripoi 
AMaust A b u las féiet onosirest 

Le tumulte «et à «on comble. G'eit eu point 
qu'on entend plue l- eaite du résultat du 
scrutin. 

M. Oeorgeei Barry, crie : A bat la Com
mune t 

Eedn, quand le président vent dire: Je pro 
clameKélli F*are présidentd« (* RApubliqu». 
le centre et le droite applaudise>nt aveo i>«-
nétie pendant que lea aooiaUstea profèrent 
dea iajnrea et dea vociférations. 

Ovation de /a gauche 
• A H . HRIHS<>\ 

Le drate conttntM ses acclimations i 
l'adresse de M. Félix Fanre. 

Alors ee produit on» scène des pins étnon 
ventes. Toute la gauche s* lève comme mui 
par un ressort, et les républicains se tournpn 

M. Brisson , Q applaudi: 

m4ihoetqiiea.»t n tirai* M attt éueeraUUara, f 
Ct Huas irrite le «put* m a t * et rea-boulEu-
|We. BijbM, « lÉ«f M M . o t l i i M l , itfltar, 
mate les protsstaUou qu'ils fonaalwit, l'en au 
usa è - l H u ^ r ^ i r , u n e s , n m, a* Mtûnt 
(ha-tobra*. 

M e t a , IL B«ary à'AmoA *m m U*f 
»)Mhs aMvWnqajiH et, k«tfr»maft y . W 

jsajtfwMeidsavk l i t » . * m m , 
deux ffuille* de papier qall tonne de fore* dam < de la Képublique. 

APRÈS UE CONGRÈS 
La départ du Président 

Iranwtdlsteaaant «pat»la atuoa du Congrès 
at. Feaix Faura a'aa rendu dans lea salons 
qui aa traaveatà ooté du n w 4a l'Assem
blée NejjaajUa.il«ait enloaridas ratalatres. 

M 0>alaan»el faniour W a d o u é lecture 
du prorata TarteI de la ssaaaa 4n Coania ct 
M. Cbarlee Oajraiy le fjejaant des analna 4e 

Challaaasl taoour.T» remla au prMdaatt 

mate de M, 
fi Isa dépens deeaut lui aana méren tas tire et et. 
•eudtv d'AsiùD, toajeursfeaticulant, rscagoe son 
banc. Ce aar'ii voalaM déposai c'est d'uns part, ana 

M. Cb. Oupuy, » ensoite an 

etea qas seaanal deaoïar H. Miaendraj maie de re-
riaton ptr une coaetltatioa. 

A 
Il aat juste ana heure HO. quead ta président dé-

elars le aeaailp ooaart. Gorums pani l^iesuoa d« 
Si Casimir Péri», •'•>! la lettre L, deatjjala par la 
scH, qui earaanaMs. 

l'a huis»ie». p)ect sur 1s prsrfllere mskeba de la 
«boue. sepejUt ha noms dea membres du Oonoréa j a n , ï i , ' 
qui, toar A ta»r, dfpoient leur beatetin dans l' 
st radeees! eat psrl'escaileroppoad. Par ci p 
an incident ae vfodail. 

ainsi qaaeet oa appelle le 
anqrtel l'autorité militaire 
damai la pwmi^o.. il. Ai 
méat, M. Toae aint, en dépoaaut son t>ui:etio 
poussa ua vigoureux cri de vive ta Sociale.! M 
Avec, déjè nommé, souligns sou sbatent on et 
e'eeiiaet: AbstentionI DissjlatlMil A beeU pré 

Lorsque pirsK M. Birengsr, surnmacsi le Pè 
le Pudeur, des ri es rroulqi 

Irnvnrnd la galerie dea Tombeaux ou m ba 
taillon de génie formait la baie, présentant 
lea armes pendant que les tambours battaient 
tant «hampe. 

Dans la Cour d'honneur attendait 
tura attelée de i chef aux dans laquelle il a 

a de •'SilrnuB, 
i * * " ° ' " " p M | lualle. 

pris plaae avec la président du conseil et 1» 
deux colonels. 

Une eacorte de dragone, avec son colonel i 
In portière, entourait la voiture qui s'esl 
"— A la gare de la me Pistais. 

. . train spécial a conduit le président de 
la, ' la République et les ministres i Paris. Quel-

! qnea rares vivats sa sont fait entendre. 
A nuit heures un quart tout était terminé 

et Versailles reprsnalt sa pbyslonom o habi-

Autour du Palais 
Comnle noua l'avons dit précédemment, 

une foule aaset nombreuse stationna t devant 
| la salle du Concret. Vers 7 heure» 1(2, quand 

e prîtes M. PI 

Xasifestation rtpiiWifalM • 
Un formidable cri de : V ve la République I 

pouaaé par dix nulle poltrlDH H (ait en
tendre. 

Il ae renouvelle 4 chaque oeexmde pendant 
que le préaidant deeoeod assex rapidement 
l'ensaller et ss 4irl«s vers sa voiture. 

to\ Félix Fana» lemercie en saluant cour-
tolaaaxeant. P 

lansane la Hentdaol arrive dana la cour, 
il prend plaae seeataf. Dnpuy dan< la «olture 

'attend, il fait baisser alore la partia ar
riére de la capote de Bon landau «t saine. 

La foule crie de nouveau : Vive la Répu
blique I 

L accueil eat le même t la eo'tat da la gara 
loreque In voiture ae dirige vers l'Elysée 

A. lTtî.ly».«*>© 
A l'Elysée, A 8 heures, un bataillon du 7te 

da ligne avec la drapeau at moaiqua arrive 

ptoiére.boulevard | 
Us Champs-Ëlyeéee, itinéraire kue à 

'"• Devant l'Elysée, la aarvli 
d'ordre est fait par les agents dn 8e arrondi; 
sèment. Le trottoir bordant l'fiyr'-

Sgé ; 4 l'intérieur, lee ordres de à 
cérémonie de réception eent donnés 

commandant de Lagareone, ofllciar < 

,J ' - ~ • - r 
HUl icKef debaUlnon tît» moDilea dt) 
M l r W U l l i r f M pMUUll K f s M I l dt 

1870. 

f fBt4»Uti»dé«<art M mole d . m i l 
:«Mr« tomK*r4p^miTtr«««x41«c-

l.one lé|toa«nra»a 4 . 1 S . I « f u t élu député 

5678 iSx'mS^^o%S&iTnD am-
carrent M. L e r i l i u m du Doaét, eutdldtt 

i««rtïioam.-iî'r-:j' at x j v 
Il seatinmoxite) au groupa) da l'Union 

Répablicaiao. 
Lot» S i la formation « t « M l i s è t t 

(mvnMan-, c» Jaiuéa» ksfUomd iertéto da 
»mi»-n«ctétari«U'KUt d w M l o u l t v m t o 
qu'il conserva jatan'an 36 jnnvlor WeB, 
Jour où le C4l)ihet fat renvene). 

i r e M «»i>te«aB>ra « M , a*aMan) M a r y 
lui conlla da nouveau 1 M foneliona dt) 
gfHUggfrftgjea dlBnl Mjt̂ aaaTamaamayèT"" 
lions Ouït e e 4 n l a 4 ruLupii B ^ T T O I 
1889. Il occupa le mèma poste tout lea on-n4nwl.BriiintalglTH.rd 
1 D fut!tui|iiltrrde ki 
nittére Du| 
' I l f u t m i » i l t r e ' ( i e l 

•t ire Dupai». 
Au cooradiesd 

mariât) tous te mi-

.iU cénrk des divefaesléjialatiires pen
dant lnajuenM M. P l i i Faure eut i rem-
ilir le tnaodU de député, il vota pour 1* 
établiseemeat da oBvai», pour la ooo-
ierei4n du I OiOânU 1)8, pour les « m -

vvjtrtiaas avvje lea e»«ptgniea de chemin 
. de fer, contre la rétribution des fonctions 

' " mnt)ici|»tt», peur» Hr p g j p r s n i s » de On prévient que le cortège approché, 
- at mettent 

placer sur les 

v ^ ï t i i n q U ^ è n d a i T p ^ tre l'élection «es pénaleum par le suffrage 

troupes rompent les falsoe.ni et mettent ssc v ^ j , ^ , , ^ - a"n Vatican,"7atr<ria rfvi 

lier d'honneur. A n e " hlu • ' « » , * ^ « ? t * e ^ . n î 9 l
1 ! ! 5 ! " " 

eitcorte, entre dans la c 
paesnge faubadrg Saint-Uoaaté, 

longues acclamations ont salué le nouTeWo i^xpalflioa d«s Prifices, etc., etc. 
poaf 

Blanc, le vénérable doyen delà Cattabi-e. 

_ . coatrt 
t. „ le brnit s'est répandu dane la foule que longues acclamations ont salué le nûUTe»u 

.«tor,,!,* W. Pilla Faure était nommé pntsilent de la président d« la République. On -nfeode^fvtW , D 
i r t République q-elque» cris de Vive la Repu- dantda nombreux crisàa vive Btiasonl ajx. • m ^ î ï i S î l X i S e ï ï r 

bloque! ont été pou,«éi. qU e ) s M. Félix Faure répond Nalecwut.n m S i o M î r è a î n ™ S S M 

L» f«t»- l'est enatite retirée leatempot. aouriaut. missions très importontes. . . . 
Aucun m > i lent ne a'wt p;odnH, Sur la place i Les tambours et las claironi battent et son- f*» ^ t t !** !* l* • * f f m 1 W 1 ! f . * l " l r ? 

M. Wiistm ne répond vas é l'»ppé* «4 son non 
•oulèfe qoelqufe miirmuree. l'a ineldeut fini 
v.olsutse proinit quand un nrrivs à la la-ti 

deTsatfa grande porte du château, sent aux champs. les trompettes de l'eicofie antres « I l e s M rapportât» an t r i a n t et 
une foule nombreaae attendait la aortie du aonnsnt en même tempa, la muiiqua loue la touchant - à . U ni^Ùfte J ^ « b i i a 9 > lai 
nouveau pr aident da la fldpubljque, Dana ; Marseillaise, le drapeau s'incisa pei-4*nt étaient patlilftVêTkfatm t$$WVW. , 
la cour d'uonuaur émit maaaé un escadron ' que M, Faure suivi de M. Dapuy ut des deux Aux aleotiois 1 tttitittYttiiflTrafr Wrt 1S85 

Les iMtaiiatM. qui ont l'or..Us p*w> ueiiuuieui de dragoaa, chargé d escorter le laadeau qui colonels.commaudant au S uat et à la Caap- JJ fut A I U ] e t ro i s iWi aie Jadjet*ré| 
aux amea p»iCoi*ent au'on n'apnelle • a le nota ; emporte M. HUx taure. : bre deso'-nieut de voiture. « i n * Ht> la ^ln.»-M.«,4«>i»»»»ai' # c * 
^".Zu^Z^l^il^^Z ' A8 h. 05.le n o u m u prélldent de la Repu- M. Faure avant de « a r t , lea marche, du ***?? l a i 

.* ... "!re.T? " H T _:: . J z ^ T ^ . Wlque sort du cMt«aa daiu ua landau attelé ! oerr«n. a'flrrtta devant le drerwsu uu'il ula» ****!«»: 
ueraoui utKawiii CIWIVW •»»»» wwm^oiv. aa • ^ doux chevaux 
rimnensa majorité de Assamblée re<le%3liue. Au g^r tout u n paiWge, le Prdildautait » 
contre appel. Biodry As on Mt eAetjre du aisu eoMui par dt» aria- de Vive la France I Vi nea. Vive la I 

appl 
pluaieurB reprise» : Vive Un»son I Vive la part ses quelque* petits incidents, ta setatto 
h ' "-Républiqi 
Les droitier* et lee modérée demeurent 

quoique peu interdit* devant c^tte manifee-

; erle : Abstention I 
•yal ne votejia». 

•A, d e i a phtoa; 

__ àOlrodet. 
O» tocialirttt crient encore : Et Oftrault-

«Mahard. 
'M. Qrmsier. — Eat ce qu'il u t a l'Blysée 

c W i t Quant i mol abetention. 
M- Clovit Suguet vote an contre-appel. 
M. J0ntwrt ne répond tonioure pas. 
le aoa-w»-appal tait terminé. 
U.l4tPmt\i«nl. — Poraonae ne réclame? 
« . i N t etauiru. - SI, si. M. Mirmau tt 

•BtennU-RiObard (Mouveasentdiversy. 
La> aarutui u t clos 4 3 benrae 36. 

Le dépouillement 
' La nombre des Totuta u t de 71)4 «ur 881 

naanabru. chiffre exact et 870 en tenant compte 
êtes Jt siégas vacants 

blique I Vive Brisioo 1 

nf. Htafadr y d'A • • o n m o n t e à l a 
trlbam* 

Ensuite lecture est donnée du procés-verbal 
roolaot 
par M. 

déposant ion bulle* lePrésidantI 
il fait mm. dM'io.tdl»r Sur I* pi-ce d Armée qualt 

la Uiktuis. an baiiart. aur uaatfvM •>'> crt.»*- ViVn Bri»»on l v.va la Sociale 
dre. àl"*T-r«d» VeruiUu, r 
compagnie du 5e régiment lu génie turme la 
haie. 

Tofoudémeot et attend que l u ministres * 
aient rejoint, 
M. Félix Faure est reçu en haut d u degaéa suffrages, M henx t aura, 

par 8283 *oix «ta scrutin 
d'arroadiinenienj e t^eo l ^ - f ^ f -i»)49 

cours âq sa 
Paul Lafargue et le général Barrnw, vie poïUiqaesat n'attlrti'Ifxfcmi jniiérnle 

u é de tout le persinoei civil et oniLalire d e tous c^ai qui l'apprcjchèrent. 

I deat, le fait dteeeadrt. da I 
font e^'-'u- .le 1- pré*id»»jjo« et d-s cambres 

wcole. 
Ont également tenu i recevoir le 

aieei paiai blousât. 

A i ttearea 30, la séance «st ss 
permettre aux serutaleura de procé* 
lemaat. £o aa «ba d'ortl. U salle a» vide et 
sa porle sa toute d-mi les coulotre. 

0«eH« eenw dsna le gilsris des Tombeaat 
H bouscule, on s'écrase et la brouhaha d«i 
veraationa monte vers la voûte avec l'épais a 
de famée qna dégagent cigare* st cigarettes. 

Lia résultats qui arrivent bueaa par baraiu 
causent aucune surp;iie. Le baUetetfe était 

mm„ c e s t e i » 4 * l t o t t i i i « * a t a a ^ . ^ ^ 
Ont «gaiement tenu a recevoir iq nouveau -à

T,- ,». j - n _ . imilrtrtonte maiaiiti 
, préi'denLla général da Boiadetïre.le préfet de £ ° U 8 ' * »J2*£ « ^ B ^ 2 J Î Î . S Ï 

M. Faure eut reçu par le chef de g*re et police et son aecritelre général. <"» c o m m e i j . d« «OU» « i J « f - P f * « ' « " 
quelques haut* fonctionnaires de la tjompa- _ . . _ • - . - ^ ^ . * . „ • . . »« ^A. . . „ Hav*M.'W tWt eWeat. nrm-W»»r par sait* 

« gnteVoae-t. .. . _. . EW8TO M l H VADBI K PÉRBÏ **n**»m<M &**&**#*&* 

arler sur le procés-verbal 
udry-d'Aiaon. 
^d rà'lieu d u luterruptione de la gauebe, 

? ^ f f l ^ T „ ? ° 3 W L s ° . î S t t l d . * l a . a é t t a c » WnatWtle •oa-téavut tavatadmit Ww" 
didatadans l'ordre qu'ils occupent w tJépoi 

publique eat supprimé. 
On cri» d gauche : Ce sont vos amis qn 

K M élu. 

Protestation de H. Vivian. 

Apre* avoir aerré la main i queiquei-um "•'•*»"• **" "" *^* *••"•"" • * »«»**?•" (nlion. 
m ' de s u ami» pereonnale, il M hissa sur le quai, Dé» qu'a été connue la déciiiou de M. la c . , d w f e ^ fli.^^ fcmocratié 

dé U gare. La Président d» la Républïqu» Pré,idenjl de la ^République de revenir 4 - u démocratie f m o d M t * n t de pla-
^ 'mmteeuwftgonet le t tn in iemetenmarohe^Par i i par le chemin on f«r, M. Casimir* £ r Y Ï « « ï L ' ^ , v 

» 3 h. 35. Perier a donné l'ordre que ta voiture de gala cer à sa Wte. - r-t-, ' 
M rendit.. la gara 8t Lasare. , Caractère droit» profonaemeat loyal, ce 

Pfémi*™ «IlilPntÎAD iin friùknt ' lyrique M. Félix Faure est ar.Wé à l'Êlyl ne sera pent; être pas, • « : J g ^ d e " * trée 
r r f W l t r e ailUCUUUn UU rrCSiaCDl - ^ M.CaeimlrPérler qui s é t s t tenu jun- br.Uaut,maisnteDmoiiia,eaj«lbeCarDot, 
M. Faure a rtponin 4 W. Cballemel-Laconr ' 3u'aJjf." d " 8 /??_ Ta.b ?*!..dï. 'fLTfi1 ' . 5 . ^ * * iucarnera U «r»nd« bMaffaU at^ie 

Viciant veut faire enauit» au nom des 
aoDialistes une déclaration ou il proteste con
tre l'excluaion de cette séance de M. afiratan 
et M. Gérault-Richard. 

Il tient à apporter sa protestation ainsi que 
celte de ses amis contra cette double eiclu-
aion en même temps que contre le» manœu
vras qui ont amené cette élection. (Triple 
lalve d'applaudissements & gauche). 

M. Tonssaaiu fait «Milite D M déolsniioa 
au nom des allemanisté» et termine en criant". 
Vive la Rérolntton \ 

M. Michelin proteste à son tour pareequ'on 

Enfin la séance eat lavée 17 h. 40. 

PHYSIONOMIE 
(ateMre dt notrt correspondant tpéciai). 

t roi Soleil. 
Pour 1» secoi 

blés nationale a 

Î V i d ï T c 7S abeeatt. ou abriMUonnleten. ^ ^ b 1 " , " . 

L E S R É S U L T A T S 
Lé Préaident proclame tes résultat sut-
ttte: 

Imaorl* 681 
Votants 793 

OC Waïdeck-Rousseaa 184 
Félix Fatire 2 4 4 
H. BriBSon 
Ch. Dupuy 
Cavaignac. 
Méline 
Aatuvl Gervate 
Ifaréebal Canrobert 
RneWort 

338 
4 
6 
4 

Léon Beurgeoia t * 
• U 7 a n* boltetin blanc 

I L y A • © L L O T T A . t . i-: 

BMaleunl de M. Waldeek 
Le brnit n aooru qna M. Wal<teck-Rons-

iflnes, »or loe Inetanua te M. Je «énnietu 
Ifcxae, avait décide da M désister an fa vaux 

-*»H. Brteaoa.; ntaia on Tient d'aOebu 
- 4 W N 4e M. Wnlatetlt lUmaaenu Invttai 
* * • * • i voter p o u at. Faur*. 

• fK. Ras» at Tolate qui, an premier . „ , 
m*.m* pour M. Watéufc Tloauuu, font 
t f e I<II *aapitg»wutevtnuite M. Briaaon. 

uxième tout de norutin 
président informe l'Ajaemble» q^n 

•?» n rate-

U SCRUTIN 
^ * 4 r a p p a i d u tu 

latentreLT 
" M. CnmlnrnH . 

r « n tataanlde n p > 

m vtaMi * 

fois depuis six mois. l'Asiem-
ippslée à éttr» nn président d* 
, veste aille da Congiéi pié-

avast l'ouverture de ta séante ua aipest 
tort M M M M Lee MbanM aont pleines mais 
pas autant qu'on pourrait le croire. La questure a 
teUemanl eralat l'envablaMment qa'el e » répare 
lea eartes avee une certaine pucimonie- Comme 
toujoura lll damas aont «n ntajorité, B.auaosp 
d'otflsiera, appartenant pour la plupart A tagaw*-
aon de VersAillee. 

La tribu»* diplomatique est an complet. Lee 
membres du Congre» arrlaent par petite gNapef, 
ayant encore pour la plupart leur chapeau at leai 
Pkféawai. 

Leur premier soin, e» mutant le pied dan la 
mile. Ut de ae eholair une place et tes paiil* i 
•» papier blanc portent leur nom, qu'il» eoUeet 
à leur pupitre, font da loin, un effet très pi 
que. On ae montre é mUara qu'île fraaûiaaeat 
lee deux porta» aonaant aeeée dana l'Mmievala. 
Us peraonneojas le» pi ia an vu*. Voici : MM, Fio-
qnet. Uroyer, ConaUM. Oottlel, l'abbé Umir», 
Ban*, fiibjt, Naquet, Emmanael Arage, Peytrel, 
Léon Say, Jules Guesde, Jauiéa, l'un du detar 
exclus. Spolier, ïhlvri*r toujoura en blcaaa. M. 
Caraaad, éétena encore hter A Keamie. anlat 
suivi de pros par M. Biadla qu'une longue utaladi. 
a tena éloigné du Parlement Xou deax sent bel 
félleltée par leurs amis, mats lsnr^eutreé ne aou-
live aucune UiaaiieateUan tumsJIneuia. Lu at> 
cUlialea sersiftntaU» devenu aafaa t 

A 
Presque au mém» auuMnt, U- Briaeu fait s u 

apseVMtu p u U noftatu de gsneh». LepriVetdent 
date Cbamtee, trea eenrteet, vuneille m paasag* 
4a nimbrmmn pMgMea te main. Apre» avoir 
qnehpies p u dan» la saHe, U s» ravise et sort a 
mém» lettre unit a eun biac x an» deura pré-
ete». M. Ca»Uemel-Lnaou taL aoa entré», aulvt 
S M aeerSUire» do Séut et ne pnsaunat êm éetu 

A 1 h- 1(1 tous lea membres 4a rAsMiublù 
tiowle ont repris leir plaea. mal- te4ateail prt- ] " TVèî 4mu M. W B x Patwn a déclaré 
sidantiel est vit*. Peu A peu 1» uUé4evtenlbou' • minant qu'on pouvait compter sur «on an 
leas*. On «ppUodrt comme »B tbéé're quand le goux lapaUie , sur son dôvanemeot poui 
plafond lemineox l'alterne. On orfe, 
quar le* pupitres-

Enfin M. (Mltemsl-Ucoir r»p»ra». a» «b f t « . | •* P ° a r *•» b u m b i u . 
longé ealu* a u entrés dîne te sans, bientôt ré
primé par e u «but* éo*rgHf d*e. 

U N sente- interruption vient rompre U proala 
nUifoo da rtiattéi. 

VoanU, 793, dit le Président. 
Sur dix ttilliona d'éteetiura, « a If. Ceooo-

d'Ouaae. 

Casimir p«r»r t'est avancé ver» loi et de ia dernière l ég i s la ture , 
«erré 1a main. L'entretien d u deux ( ; _,—,, 

l épubt ique .Mrsouruput^rtà lusr tw » àlu* "dm*l quelgnu ml' 
surdntfé» vtvu sympathie» pour les petits •nue . 

Au misistèro de la narine 
A PARIS 

xi. A x^dxjj^xa 
r M l i . 6 heures 20. — A Paris, l'agit«uva 

devient d* plus en plus vive. Rue Montmartre ! jusqu'à 1» 
une foule énorme stationne devant le» jour I la. porte de au appartement 

MAMIFBSTB SOÇIAtlSTi 
La groupe aociallateréiinH « t a u du Co» 

Apre, qualqua. mtetoe. é V a t a M nvat « 'é . a «dopM U manir-f. p»i«?« ' 
M. Ûnslmir Pi ler , * . . Pélla Faure remonta u m t / U K | „ . a t u 4e« raillé, tt 4aa 

i*?:«:i^ is^0 .i6 /.tî'îfi " M'""1 îé«'.'°.!»»*-*it ***&&*»*»«•..'? • * - • * • • - r , ^ * ^ * - # • • « T « {et sa rsnd nu ministère de la marine. RteBhiL7i7e\oatrà' le ëemdidat de toua lea 
Paris, 6 heure! TA. - k Paria, i agitation De oombraoee. acclamations l'accueillent ffibliîîina^ •*r w w W » « » • ' -

St-Flor.nnnp.rlaqnell.don,, ^ S a*allu pour «tt, é ï « W a * « « * r a d . 
«ww 

Pu exemple de bruyantes preleelagoai n'elé- 0»nx »4 attendant les léanltat». " È. Félix Faure a été reçu par l'amir«l Uam '7'MxtMaiM lïita I V M M Caalmir-Pérter, 
i . d é ^ i t e f l M m-J.rA . „ . t f ^ . A . r. tnn, le fiominandant R-chard. le cap tain» hA,T£iS^M^f^dmm^iSrSL 

„mon et son g»ndre M. Berge. Le oeraonnet J J J a w d t ^ e u î 
dn minlstéjn fend kpr»W»jnej * * * & $ ^ ""JJ ^ffSSS 

Tou aon* en babil i<Mr et «rtmte bteeebe. Lu 

peu». MMaUa^ar. Pétti PtBre. Poiour*. 1»«1-
eaaaé, Lergnae. Guérin, Vif», Leartlee vl«tn*nt 

iu bue du miaiatru, A « u hure dix, 
snsMjMv UiUrt u «nnutta, déclara 

la »énn*a uvert». Qaelijua «UU tfct 1 et le alteeoe 
ï s u B l 

Ment Ul «-aTie vole forte la» arneM» d» 
•êtes visant i* téanioa dn Gongré» «t 

l'tuseen en ett*i tia Poavoir sxécatif. A p*.** 
IMdf aektrré q«a deux vote « /eBt saaindr». »»U» 
tem.B.«,éTy^Auo«et «A» e . M. àtUlei-

T M " 4e»«eeBi 4» u ^ «t * * * . « „ , 
te - y e a e e Té-un seilaaaaiiaat, ntete-te fU-

vent sur l u bancs d» la gsuan» lorseue M. Ctaal-
leœel Lacour annonce que plUateun knombroa ie 
l'Ateembl** deuuflént o u uepentîten d* aéance 

Ko*, non er.ent lea miicUx, Qui demande Uh 
«•ipenslo» T Lu noms f le» a*n>i t 

Lu électeurs de M- Briaaon «omprinant en effe 
qu'on* s"*pet»*ion permettant aux nodéré» ée 
a'u«ud|» urait déta»orabl»41ear «utldalet da 
vint l*u« psetutauoos le sûtes n'insiste p u , 

La second tour de '«rotin «Ijavra dono imm*. 
di*Jrmtn' C'eat toujourc la leur* L qui cotn-
M U . Cette tels aueua iBSUut ua a* prtdail 
peavéeat te vote, «t quad U dépetnlluaaU ul 
<«*»«ié urea » trtoquiliement u aéane* pour 
écouter la procl»mallon dn résultat. 

La sali* est n pleine ébulttnbn. Otpul» an las* 
tant déjà, lu scrutateur* »r»tant colforté dan» l u 
conloln, l u ebUau «taansllrs prophète u p*ut 
a attendre i w > le* Viuul éatia 4» Ispaga. 

M. Briaaon a regagaé aa pUce a» es» prêt 
mal* M. Fflha Fanr* n'est plds an bane é 
niatTM. 

Ûu« effroyable tempêta t*V« ur la* bantenra de 
la gaueh* quant le preaidut annenu U ebtfra 4* 
voix «Manu par M. Félix Faure, 

A b»a lea voleurs f A b u le* pusmlitul 
Mort aux eoncouionuairM 1 tsltea sont las 

'«eONptiou «ï*'on ••'ait le pl.n 4>eti»«f*meot 
mil'sa du bastt. An »»atM ou applaudit. 

Au boni d* cinq mlaatee» le calme as rétablit A 
peu •***, nue* un-cri dn; A bu la viotenr.punaé 
ur U GoatuA lévitlle le ebahat. 

C'ut 1* praeiéent d» te réaeUon le préaUrtt de 
la Tiuaiflitai eatead te» aoAtnlteU*. £nla prantani 
dane sautante M. Chilismel-Uuar Sun* U 
chiites d* vote u M- Briiaon. 

Aftna te gauche ée levé tut entier», at u tonr-
int Veré I» préelgeat d« la Cbambr». lui fait an» 

longue ovation. Durant ploaieurs minute* tes bi 
voaremaiiuut u*o*»p«gn»» é> laags «le dt 
ViukBépnbltijul 

Itate vniei ht éUndry^'Auw 4 1» tribaM. C* 
août lu érmtaJlUMte teeiéuu s u I* pmeft» vu-
bet.-Uéépett royalltie Ht u tropnalttttr u aup-
prénaten d» H préatduee de 1* ttÀpaHiqua < u ta 
préataut »'a p u voulu recevoir laie ft i nenr». Kt 
lu «aateWu 4-sppUudir. 

La pretutatioa que M. Vivian! apporia nn nom 
én4MJpUagwn4Hr*allRt«aan T Mirmau tut 
tta*.dM«L mai* avec MM. T««nui»4 m J«l«hB-

l o u u u 4an» l u tnnieutt n4gti. 

i eaenu est levé» au» arts de vire k 
Bafvétntîoaf » b u l u m»in«» «hantiars r jutHla 

^ ! j p x ] W * » » * t a , A gulqnu-n— 
tealu lu u u obtuou aa psemier leur , 
Ws44taMteuua» se aoat renortéu «ur r* i 
Menât eé ttew*. Q*aat â M. Brnmen, n 
«nnnurptea trean qatetniu te vote. 

liée, e»t 4 peu pré» Imposable. Uni», jus
qu'ici, C'Mt surtout l i curiosité qui domine. 

.tordre, 
Paris, 8 tieures. — La toute «st de plus en 

Elus nombr u««, rue Montmartre, sur l u 
oulevards et Burlouià la gare 3sia(*Lazard, 

par où Ton pans* qu arriver» le nouveau pré-
Une nuée de camelota parcourt l u ruu 

crignt Ua édition» supplémeutairu d»s jour
naux. t>vantles transparents foui» compacte 
eemmeataot l u ManUaU. 

L'ARRIVEE DU PRESIDENT 
ÎM masurw d'ordre 

8 betiree 30. — Comportantes mesnias d\ 

Simon et «on gendre M. Berge. Le perso.»et Ï J a a* x^èaertenrï 
da mini.tér..tlend le préeiaent dana) l'eaea- * , ' n

1 " " „Tcboleîr H « 1 
pour lui oïrlr un bouanet que M. Félix Faute l^Àt nîTort M»a. iïïinvmuïîli 
reçoit avec émotion pendant que aa fiUe Î U t X £ ° ù , S \ „ ^ £ £ 5 , 
Lucie Faure rembrasse. «"JJ, rtpllbltaatna tnaué. k la BépuMq». 

* « , « • „ „ , A t l n n a °ut espéré que M. Félix Fanre aérait protégé 
L v / Î T „ . Ïu7^_- . . i 4 . . . P « so» obscurité même contra bas Joetlteo. 

rdeldsnt, une oU rentré dan. ^ fc fc d4narje>atl« rdpilWlaUla.. Issé «ae-

îïaîtjaîJS «««f»- »;< «««t-w. *Rr*i»niBMf» 
pour taaraadre saoe être il 

n préaii .. 
ees appartements, a'est vu forcé , . 
tonrage de paraître au bnleou du mlniatér. de 
la manne pour eataerla foule qui l'aeolamait 
s a r i , feue, da la Concorde. 

Lorsqu'il set rentré, .'adressant é U . Bton-
del, eon sous chef de oabinet, M. Fél i Faure 
a dit : a Les instants que Val pasaéa dans 
jette maison sont les pins précieux de ma vie 
politique. » 

ta démission des ministres 
M. Félix Fanre se rendra demain matin, A 

dix heures, an palais ds l'Blysée, où il recevra 
le. ministres qui lui remettront leur dém t-
sien. Les memiraa 4e la maison dvllaet les 

lui remettront lenr dém a. 
._ , 4 e le maison eivUeaalisa 

omettra de la maiaon militaire ooneervetost 
draout été priée, à l é g e r , Saint-Lazare en provitoiremeat leurs fonctions 
vue de l'arrivée do U. Fél I Faure. Tonte i , , . _ 

^ * d W ^ r » . . f n r « , S d 1 o n 4 { I " " « • " k " l e , W 
du 1er cuiraetl.r. ooeopent dés sept he iree] Bien qn'il soit prématuré de vouloir 

i soir a •• persist'incs. 
_ parmi lea amie lea plus intimes 

Lazare, rue de Haro.Dan- la cour d . eût- de de M. Félix Faure, que celui-ci ne serait 
la cour da Roses i l . malmtenoant é grand r . t éloigné de confier a M. Léon Bourgeoie 
peiné, la foule qui eat venue considérable. I Ut mission de résoudre la crue ministérielle, 

Dan. la salle des P . . Perdus également . . r / . | n r r 

un barrage d'agents, contient les curieux, H o U I l t t t 
TontJ eecelier qui donne accès i la sella des 

ohaque 
Paa-Pecdn. est dégagé. 

Lee garde, républ&ains pincée au 
marebe forment une baie aerrée qui 
longe luaqu'è la cour de la gare at au quai 
nantie lequel viendra ee ranger le train pré-

Dsuaa la cour méms, 
nue ooropagoie da la garie, tambours 
rcasau """ 

8 h. 1|4. t'ajlgne 
impngute da la ffarda, tambonre et elai-
l téta. En faes prennent place lee cul-

_ _ conte, le trottoir 4a te août. 
A » havane iiD u» mouvamat ' 

_seaetrienxeoni autorisée 4 a. 
selle des Pae-Perdna. 

farrlvtVa 0> J». Faure 
iras. — Quelque, minutée aprae le 
htercier eutre dana la fera at ae rsnd 
' e u i n t anf le trusd. al. Henoteant at 

sS^ieuSreé S 1-Aoae-mWée Natlo 
..1o1aTt.ak.-flu 4 9 h. <H le train eat 
i l autre an «uC» tnésqu-atresltot. 

^ . tare la main é MM. 
l r J JJ foif vers la salle 

le. Ir.nnM n, "^«1 et pré-1**,r«nI»?v •*• rf clairon. 

Minuit. — L'agatatiou que .unsavoua cons
tatée vers e u t heures et demis ee suis lorsque 
la foui, atleerdall le résolut da l'élection, 
a'aat assez rapidement calmée. Seule lea ca
melota ont aentuiaé leur Iruelueul métier. 

il aat impoaeible dévalaer le — 
«i oartété vendue ce aoir at beau 

coup avec 
lemeat fan 
toujoura da 

Faure'qui l'enaporta 
FaabomrgMoaaaaartre. devant untrwapa-

' uasailû.taetdaaetlada rîritNU adqm-iquai 
I mais 1M 

bientôt al mettait lui 4 ea 
survieauaant 
MWeeaeht de 

Dana lee ejnarttar. ouvrisra. ianimatien > 
été moins vive qu'en ne la peoeeit. Data» le 
18e .«oodtaaement, lea étaataura de (MnaaaV 
Mebard ee moatreat fort lrrltaa de ealte aléa-

1 E NOUVEAU PRÉSIDENT 
de la République „ 

Monsieur Fé l l i Faura eut «4 4 Paris le 
30 janvier 1841. Il eet le «1s trou Ben»' 
rable Upisslér. 

Armateur 1res considéré u Havre II fut 

Ftllx Fanre a «U oholal pour mat vrii d'an 
nom ignoré la politique efdrteeie al captta-

D ittl «a'fll de aevolrqo'n 4 devant lnl 
l'homme des ralHéz et de}i>g*e». _ , " ' 

)t» ejn avertie 
I advualUIM 

»»»»J»e. 

per leur obstination «upahuroanvra des ré-

^oC?5t^liitlït^.^1lWur^ 
Vlvela Répubilqn» aoeta luta l "• ' 

l laaifatfdadned'Orliuft- ' 
Paris, 17 Janvier. - Son» irrrme de lettre 

adressée é M BaSat, le duc d Orléans vient 
de lanoer nn mnedeaat. od tuerna Usons : 

La République ea France ne peul jamais , 
aire qu'un réglas, provisoire. Ce oui aa paaaa 

ce moment le prouva nae fotpeja plus. 
— Touttra i » L'heure eet prochaine od le pays voudra 

venir i - i , forme du gonvejtsetaeut qui a 
paasé et q-1' aéra il 

été 
l a g i o l r . d e . 
4e eon avenir. 

La Providence eu faieent l e mol la repré
sentant de la monarchie m'a irnpoe* un lourd 
héritage, mats la joui ira n a e e i r n » réoU-
anara, je trsanveral dana ee t o u s s e , et dan. 
aan dévonaanent la torca d» remplir ma t leh. 
tonte entière et de te poarsa n e juaqn'an 
bout. 

Ma vie, mon sans aeroat 4 le Francs, 4 
eetta France que txtea eneétrea oat faite 
grande et respectée. 

LA REKISE SES POUVOIRS 

' ' . L U présidant d K ^ e x d l q u e . 

ckaagM d . pouvoir euesaïf «eu l te Oenatl-
tsrtjmâ atw avait eeafér» l'tnwvtsa. 

rAeMnîbléa "nâtloatate'.llMhelal dans l o i n 
rusaja le premier •e.tatTat da le MaMbUrrae. 

Ceamvavaut votr. leejauUat vota, e a u Mai. 
Ile sont SMurée que la. nfalrae 4a la Mara-
hveara, eeut est t e aoeuate aaslra. 

! 

i • 
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